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MÉMOIRE DES COUZONNAIS 

MORTS POUR LA FRANCE 

Histoire et hommage aux 36 enfants de Couzon-au-Mont-d'Or tombés lors de la Première 

Guerre mondiale (1914-1918) 

 

1. Un village mobilisé et profondément meurtri par la Grande Guerre 

À Couzon-au-Mont-d'Or comme dans l'ensemble des communes de France, le déclenchement de la 

Première Guerre mondiale en août 1914 a bouleversé la vie du village. Des dizaines d'habitants, pères 

de famille, jeunes hommes, artisans, cultivateurs, épiciers ou pharmaciens, ont été mobilisés pour 

rejoindre le front. La brutalité des combats de 1914 à 1918 a frappé la commune au cœur : au total, 36 

Couzonnais ont donné leur vie pour la Nation lors de ce conflit mondial. 

L'hécatombe a touché toutes les générations mobilisées. Le plus jeune soldat couzonnais mort pour la 

France, Georges Comparat, n'avait que 18 ans lorsqu'il est tombé le 30 mai 1915. Le plus âgé, Louis 

Élisée Goiran, est mort à 49 ans le 18 mars 1915, laissant derrière lui son épouse et leurs deux jeunes 

enfants. Beaucoup d'entre eux ont laissé des veuves et des orphelins dans le village, marquant 

durablement la communauté locale. 

2. Une initiative pionnière en France : La décision du 15 novembre 1914 

Couzon-au-Mont-d'Or occupe une place singulière dans l'histoire de la mémoire nationale. Dès le 15 

novembre 1914, alors que la guerre ne faisait que commencer et faisait déjà rage, le Conseil Municipal 

de Couzon prenait une décision historique : voter l'érection d'un Monument aux Morts au cimetière de 

la commune. Couzon est ainsi l'une des toutes premières communes de France à avoir formellement 

décidé la création d'un tel monument de mémoire. 

À cette date du 15 novembre 1914, dix jeunes Couzonnais étaient déjà morts pour la France au champ 

d'honneur. Sur les 12 élus du Conseil Municipal de l'époque, 4 étaient eux-mêmes mobilisés sur le front. 

C'est dans ce contexte de douleur mais de détermination que les élus municipaux ont consigné dans leur 

délibération officielle : 

Extrait de la délibération du Conseil Municipal de Couzon-au-Mont-d'Or (15 novembre 1914) 

 

« Considérant que la guerre a causé et causera sans doute encore des victimes parmi les habitants 

mobilisés ; qu’il y a lieu de conserver en exemple aux générations futures les noms des vaillants 

défenseurs de la Patrie. » 
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« Est voté le principe de la construction au cimetière de la commune d’un monument élevé à la mémoire 

des Couzonnais morts au champ d’honneur. » 

 

Le Monument aux Morts de Couzon-au-Mont-d'Or a été inauguré le 12 novembre 1919, au lendemain 

du premier anniversaire de l'Armistice, au centre du cimetière communal. Il porte aujourd'hui les noms 

de 43 Morts pour la France : 36 victimes de la Première Guerre mondiale, 6 de la Seconde Guerre 

mondiale, et 1 de la guerre d'Algérie. 

3. Des familles couzonnaises frappées par des deuils multiples 

L'examen des noms gravés sur le Monument aux Morts de Couzon révèle la répétition tragique de 

certains patronymes. Dans plusieurs familles couzonnaises, deux frères — et parfois davantage — sont 

partis ensemble et ne sont jamais revenus. 

La tragédie personnelle du Maire Jacques Jarnieux 

Jacques Jarnieux a été Maire de Couzon-au-Mont-d'Or de 1912 à 1919. C'est lui qui, en tant que premier 

magistrat de la commune, avait la lourde et douloureuse tâche d'aller annoncer aux familles du village la 

mort de leurs enfants au front. Lui-même et son épouse Marie ont payé le plus lourd des tributs : leurs 

deux seuls enfants, Jean Marie et Georges Maurice, ont été tués à l'ennemi. 

• Jean Marie Jarnieux est mort le 25 août 1914 à l'âge de 21 ans, moins d'un mois après le début des 

hostilités. 

• Georges Maurice Jarnieux est tombé le 10 mai 1915 à l'âge de 23 ans. 

Avec la disparition de ces deux jeunes hommes, cette branche de la famille Jarnieux s'est définitivement 

éteinte. C'est ce maire profondément éprouvé qui a porté dès octobre 1914 le projet du Monument aux 

Morts communal. 

Les frères Tony et Pierre Bret 

La famille Bret avait trois fils mobilisés en 1914. Un seul, Claude, est revenu vivant mais blessé. Ses deux 

frères sont morts au combat : 

• Tony Bret, l'aîné (29 ans), est mort pour la France le 26 septembre 1915 (inhumé à Notre-Dame-de-

Lorette). Il a laissé à Couzon son épouse et leurs trois jeunes enfants âgés de 9, 8 et 6 ans. 

• Pierre Bret (28 ans), jardinier, est mort pour la France le 18 avril 1917. 

Les frères Claudius et Charles Guarnerio (inscrits 'Garnier') 

Inscrits sous le nom de Garnier sur le monument, les deux frères s'appelaient en réalité Guarnerio. Tous 

deux sont morts à l'âge de 20 ans : 

• Claudius Guarnerio, l'aîné, est mort pour la France dès le 25 septembre 1914. 

• Charles Guarnerio, son petit frère, est mort pour la France le 4 septembre 1917. 
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Les cousins Joseph et Louis Peytel 

Deux cousins de la famille Peytel figurent également parmi les victimes couzonnaises : 

• Joseph Marie Peytel est porté disparu au combat le 2 octobre 1914 à l'âge de 21 ans. 

• Louis Peytel est mort pour la France le 27 mai 1918 à l'âge de 23 ans. 

4. Liste mémorielle des 36 Couzonnais Morts pour la France (1914-1918) 

Voici le relevé récapitulatif des 36 soldats couzonnais tombés au cours de la Première Guerre mondiale, 

établi d'après les recherches mémorielles et généalogiques de la commune : 

Nom & Prénom Dates & Âge Informations mémorielles & familiales 

AMIET Pierre Claude 05/10/1875 — 02/11/1918 

(43 ans) 
Inhumé à Couzon. Laisse son épouse et 2 

filles (13 et 17 ans). 

ANDRÉ Antoine Marius 18/09/1872 — 23/03/1915 

(42 ans) 
Pharmacien. Inhumé à Couzon-au-Mont-

d'Or. 

ARRAMBOURG Joseph 17/08/1898 — 28/07/1918 

(20 ans) 
Né à Fontaines-sur-Saône, Mort pour la 

France. 

AUBRY Jean 01/08/1879 — 11/12/1914 

(35 ans) 
Né à Neuilly-en-Donjon. Laisse son épouse 

et 3 enfants (7, 2 et 1 an). 

BERTRACHON Louis 30/01/1888 — 25/08/1914 

(25 ans) 
Né à Couzon-au-Mont-d'Or, Mort pour la 

France. 

BEUGNON Pierre 14/01/1897 — 04/01/1919 

(21 ans) 
Né à Moulins (Allier), Mort pour la France. 

BOLLARD François 21/06/1879 — 06/06/1918 

(39 ans) 
Né en Savoie, mort à Bligny (Marne). Laisse 

son épouse et sa fille (9 ans). 

BRET Pierre 01/12/1888 — 18/04/1917 

(28 ans) 
Jardinier. Frère de Tony Bret. 

BRET Tony 07/10/1885 — 26/09/1915 

(29 ans) 
Inhumé à Notre-Dame-de-Lorette. Laisse 

son épouse et 3 enfants (9, 8 et 6 ans). 

Frère de Pierre Bret. 

CHARLES Séraphin 16/04/1896 — 22/03/1916 

(19 ans) 
Né à Couzon, mort à Esnes-en-Argonne 

(Meuse). 

CLAISSE André Louis 17/09/1885 — 20/09/1916 

(31 ans) 
Né à Paris 17e, Mort pour la France. 

COMPARAT Georges 15/09/1896 — 30/05/1915 

(18 ans) 
Né à Lyon, le plus jeune soldat couzonnais 

mort pour la France. 
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Nom & Prénom Dates & Âge Informations mémorielles & familiales 

CRACCO Remo Louis (Rémi) 15/02/1891 — 27/08/1914 

(23 ans) 
Né à Couzon. Prénommé Rémi sur le 

Monument aux Morts. 

DEBARNOT Jean 30/11/1885 — 18/03/1915 

(29 ans) 
Né en Saône-et-Loire, porté disparu au 

combat. 

DELCROIX Eugène 31/10/1879 — 28/07/1918 

(38 ans) 
Né à Pantin, décédé à La Veuve (Marne) 

des suites de ses blessures. 

DURAND Philippe 10/07/1887 — 10/05/1915 

(27 ans) 
Né à Couzon-au-Mont-d'Or, Mort pour la 

France. 

GAUTHIER Ferréol Élie 14/06/1880 — 29/03/1916 

(35 ans) 
Épicier à Couzon. Disparu aux combats dans 

le secteur de Verdun. 

GAY Jean 30/11/1886 — 23/06/1916 

(29 ans) 
Mort à Thiaumont (Meuse). Laisse son 

épouse et son fils (< 1 an). 

GLATOUD Guillaume 02/10/1892 — 15/06/1918 

(25 ans) 
Né à Couzon, Mort pour la France en Grèce. 

GOIRAN Louis Élisée 07/02/1866 — 18/03/1915 

(49 ans) 
Né à Couzon. Laisse son épouse et 2 

enfants (10 et 11 ans). 

GUARNEIRO Charles (GARNIER) 24/09/1896 — 04/09/1917 

(20 ans) 
Né à Couzon. Nommé GARNIER sur le 

monument. Frère de Claudius. 

GUARNEIRO Claudius (GARNIER) 30/03/1894 — 25/09/1914 

(20 ans) 
Né à Couzon. Nommé GARNIER sur le 

monument. Frère de Charles. 

GUILLOT Guillaume 01/05/1888 — 08/10/1914 

(26 ans) 
Né à Couzon. Laisse son épouse et son fils 

(4 ans). 

HIVERT François Marie 08/09/1883 — 12/10/1915 

(32 ans) 
Mort à Givenchy-en-Gohelle. Laisse son 

épouse et 2 enfants (8 et 3 ans). 

JARNIEUX Georges Maurice 28/07/1891 — 10/05/1915 

(23 ans) 
Né à Couzon. Fils du Maire Jacques 

Jarnieux. Frère de Jean Marie. 

JARNIEUX Jean Marie 26/02/1893 — 25/08/1914 

(21 ans) 
Né à Couzon. Fils du Maire Jacques 

Jarnieux. Frère de Georges Maurice. 

LAPLACE Claude 16/12/1881 — 06/10/1914 

(33 ans) 
Né à Couzon, mort à Loos-en-Gohelle. 

LECUYER Louis Hippolyte 19/06/1889 — 27/09/1915 

(26 ans) 
Né à Couzon. Prénommé Philippe sur le 

Monument aux Morts. 

LESTRAT Jean Marie 31/08/1884 — 24/08/1914 

(30 ans) 
Né à Couzon, disparu au combat six jours 

avant son 30e anniversaire. 
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MAGNESIANI Jean Baptiste 01/07/1883 — 05/10/1916 

(33 ans) 
Né à Gap. Laisse son épouse à Couzon-au-

Mont-d'Or. 

MICHEL François Gaspard 13/10/1885 — 27/08/1914 

(28 ans) 
Né à Couzon, tombé à Sainte-Croix-aux-

Mines. 

MICOLOT Joseph 29/03/1879 — 18/03/1918 

(38 ans) 
Né à Lyon 4e, Mort pour la France. 

PEYTEL Joseph Marie 05/10/1893 — 02/10/1914 

(21 ans) 
Disparu au combat. Cousin de Louis Peytel. 

PEYTEL Louis 01/09/1894 — 27/05/1918 

(23 ans) 
Né à Couzon-au-Mont-d'Or. Cousin de 

Joseph Peytel. 

PIGNARD Antoine François 21/11/1875 — 04/01/1916 

(40 ans) 
Né à Couzon. Laisse son épouse et 2 

enfants (9 et 5 ans). 

ROCHAS Casimir Marius 12/08/1882 — 18/10/1918 

(36 ans) 
Né à Jarrie (Isère), Mort pour la France. 

5. Un devoir de mémoire pour les générations futures 

Chaque 11 Novembre, la commune de Couzon-au-Mont-d'Or rassemble ses habitants, ses élus, ainsi que 

les enfants du Conseil Municipal des Enfants devant ce Monument aux Morts centenaire. Transmettre 

aux jeunes générations l'histoire de ces 36 Couzonnais, de leurs familles et du sacrifice qu'ils ont 

accompli, c'est donner tout son sens à la devise inscrite sur les monuments de France : « N'oublions 

jamais ». 


